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lCagucment ,entretenu. Cette adresse pleine.do sentiments lois.et de gouverner. la sociétéý,civile aussi bien que les-ar-
religi þ "e le'signatures de mées, l' Saint-èrecspère, fins l'aveni?, ',voit un pré-
plus de'cnt pdutés tfranis,'fat rçue ave un sage que le règne do l'erreur sera prochainement détruit et
plaisir bien faciléà concevoir.'D'atnla sitruétin nalherieüse que l à1Euse des inïàux sera extirpée jusqu'à la racine.
que la ivolution a faitâ'' i 'i-ed& Jésu Chiist hu jUne analyse dela.réponse; de Pie'IX aux députés fran-
nilieu.ddóFdùülEcuïq l ve nt Viötôr Eóina çaisine saurait être qii'incomplète et ne rendrait; qu'impar-'
nuel abeféi uI's'ia?á t'et, 'Pie -IX, -ove'iie bien doud faitement les vues qu'il a exprimées d'une, manière si élo-
joieaé rB'u e'i 'n'd j"leeia e d'amrnc dan aante et si pleine de justesse ; aussi reproduisons-nous in-
cette nat ion frinçàiss a'iénjäniiäoessé daimer et pour tégralement cette réponse telle que nousda font:connaître
laquelle il asans cesse prié des coers droits it.craignant les journaux européens:
Lieu,7ils'ue ceu uiontsigié l'ad é sedontvoicile texte " Clers fils, salut et bénédiction apstolique.

nPl ." Nous n'avons pas douté, bien-aimés fils, que se lèverait
Lsdjé'utés de I!Assem'bléo nationale de France,réunis de nouveau en France, après les longàes'ténèbres de l'erreur,

il y aqrielques jo Ch(rtres, pàis à'aryle-Monial, et le soleil de justice, aussitôt que Nous 'vons aperçu qu'il
cux de le'urscollègues qui, unis de cœur aveu eux, n ont pu était; Manifestement précédé de cette très-réjouissante au-

accomplir.ces pèlerinages, offrent à Votre Saintété le témoi- rore, la Mère dé'grâce: C'est Elle qui par sa puissance n fait
soage d' le'ir énéràtion et de luû dè oéierient. sortir de son sommeil d'une façon admirable cette nation

Prôfdndément 'émii's des rmaux deJnotre patrie et des Elle qui a suavement attiré' le peuple ; Elle qui s'est atta
douleurs de l'Eglise; n'oas espérons fermanient que Dieu se ché toutes ces foules empressées par des bienfaits sans nom-
laisseratoüché'r p'ar vos prières, très'Saint-Père, et par celles bre, afin que; de tous, Elle fit à son Fils un royaume.
qui s'élèveni'vèrs liïi en' ce moment de tous'les points du Déjà 'vous, bicn-aimés fils, vous lui'avez été amenés par
monde, ét.surtout 'de la France. cette très-douce Mère ; 'déjà vous êtes allés droit à lûi, vous

Nous Ïn'avos pi de plus ardent désir que celui du tri- pliçint aveu ssuranco ous sé gard; et déjà, de votre
omphe de 'lEnlise de Jésus-Christ, et notre patriotisme propre mouvement, v'ous lui consacrez vos. personnes, tout
d'accord avc" les 'enseignements de l'histoire, nous inspire ce-que vous avez, et votre patrie.
cet espoir.qüe 1 Eglisi et la France, sa fillesînée, recouvre- Il y a vraiment -un spectacle digne .des anges et des
roat ensemble, et l'une par l'autre, la prospérité, la paix, la hom'mes dans ces légions pressées de chrétiens et de chré-
grandeur etla 'liberté. tiennes qui, sans nulle incitation de l'autorité ecclésiastique,

Coiment désespC.ér, au moment où nous nous sentons mais uniquement à sa grande'joie et sous son action modé-
entraînés par cet 'adinirable et.irrésistible élan qui pousse ratrice, affluent spontanément dans les sanctuaires pour de-
le peuple de France vers' les sanctuaireso'il plaît à Dieu mander pardon de s'être tenussi longtemps éloignés de Dieu,
de manifester sa miséricorde et sa toute'puissance ? et lui présenter ce coeur contrit et humilié qui ne connaît

Non, le salutnee' sera pas refusé à cette nation si cruel- jïas de refus.
lment éprouvée et 'qui, édlairée enfin sur la cause de ses < Lorsque Nous nous rappelons que l'origine de tous les
malheurs, revient àla vérité méconnue et se jette suppliante m e

auxpies e cluiqu reèveqna~îil uipînt, esmaux eLt venue de ceux qui, à la fin du siècle dernier, s'é->
aum pieds de celui qui relève, qu.ad il hu plaît, les nations tant emparés du pouvoir suprême, importèrent les horreurs

D ireées et vaeuses .i t d'un nouveau droit et propagèrent les fictions d'une doctrine
oDaignez bnir, Très Saint-Pèrece pieuses manifesta- insensée; lorsque Nous nous rappelons qu'elle est venue

tion et ces heureuxretours. Bénissez los résolutions et nosaussi d'un emploi pervers de la puisance et des armes, d'où
travaux. sont sorties, avec le bouleversement complet de l'ordre poli-

P la p r stomission les ensei;nements du vicaire tique en Europe, toutes ces semences de désordre qui, chaque
ee la plus entireso issn ln jour Re répandant plus au loin, ont peu à peu conduit le

de Jésus-Christ, - et nous ne saurions avoir de joie plus e-à cet état de commotion qui ne cesse pas,Nous éprou-
grande que celle de mettre à vos pido s' coeurs de catbo-vos àctéadeomoinqiecsspaNospruu cl de e pieds une joie extrême en voyant que le retour de la France
liques fidèle, et de nous dire avec le respect le plus profond, à Dieu commence avec éclat eDeie Votrenc Sainetc éclatet par ceux qui ont été députésDe Votre Saintet, FILS VOUS. - pour s'occupcr des affaires du peuple, pour porter les lois et

Leecnin E;Se pi Dle e dgouverner la chose publique et par ceux qui placés à la tête
Ces sentiments detconfiance, de pié filiale et de respect dc armées de terre et de mer, refont la force de la nation.

ne pouvaient manquer de' rencontrer l'approbation et la re- Cet accord du droit et de lapuissance pour rendre hom-
connaissance de Pie.IX. Aussi Sa Sainteté's'est-elle empres- mage au Très-Haut, à qui appartiennent la sagesse et la
Fé de rép'ondre à l'adresse des. dépÙtés français. Mais, Pie force, présage un avenir où le règne de l'erreur sera pro-
IX ne parle 'pas seulement à quelques - particiuliers bien chainement détruit et où, par conséquent, la cause des
dignes à' tou égards de la. Plus. hiute considération, il vise maux sera extirpée jusqu'à la racine; il donne en même
plus haut, il élève la voix 'afin qa la' France entière puisse temps l'espérance d'une parfaite organisation des choses,
Flentendre. I lu i rappelle e' même temps la cause de ses d'une solide tranquillité et d'une pleine restauration de la
m'alheuirs''t les moyens de.jés faire cesser. Si la France a grandeur''et de la gloire de la France. Car Celui qui- est
Passé torutle uet sfr -e, c'e qu'elle a oublié grand par la force, par le juement'ét par là'justice, donnera
que tot bien.ie'at d cDieu, qu'elle s'est«pervertie, qu'elle sagesse, intellignc•a et fermeté à ceux qui croient en lui d'un

isséenvahir par des doctrires insensées ,t impies coeur parfait, et Il répandra avec munifiôenae ses dons de
qui on"b uleversé'ordr. poliique" tso'cil. Ce sera par grâce sur le peuple qui s'est consacré à lui et qui espère. en
la Religion 'que la Fran'c, que le mondeentier, sortira . lui' Cest là ceIquer Nous auguràne pour votre patrie, bien-
cet état'de ornaoio-'i prèva. actuellement. aimés fils. 'Dns cet'espoir, com'me gage de l'appui du ciel,

Eu Yoy'aMt la Fr'no'c'atholique retourner à Dieu, en o- et-àomme témoignage de notre paternelle affection, Nous no-
yant ce retour"commencer par ceux-là mêmes qui ontmis- cordons de tout notr'coeur à ohaoun de vous et à , France
sion de's'oou des affaires publiues, de confectionner des entière la b6éndiction apostolique,
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